
TAP - CAHIER1 - 42 - 06/02/06  Couleur : Composite  Auteur : BOUIL-GE  Heure de sortie : 08/02/06    16:14

J’aime
– Être avec mes amis
– Sortir
– Passer du temps dans
mon club

J’aime pas
– Rester à ne rien faire
– L'école

J’aime
– La compétition
– L’ambiance du club
– L’entraînement
– Les courtes distances

J’aime pas
– Le papillon
– L’échauffement
– Les longues distances
(400, 800)

A RRIVÉ dans l'aviron
après avoir suivi des

compétitions auxquelles
prenaient part des cou-
sins et des cousines, An-
toine Sy est le seul de sa
famille à avoir percé et à
s'être fait un petit nom
dans la discipline.
« J'ai débuté l'aviron en
minimes, et dès ma
deuxième année, j'ai inté-
gré le pôle espoirs de la Li-
gue des Flandres. » De-
puis, le jeune Douaisien
ne cesse de grandir et de
progresser, non sans re-
gretter parfois la diffi-
culté des conditions d'en-
traînement. « La se-
maine, je m'entraîne au
pôle à Armentières dans
d'excellentes conditions,
et le week-end je rentre
sur Douai où là c'est plus
compliqué. » En effet, le
club douaisien doit se
contenter d'une dériva-
tion de la Scarpe comme
terrain d'entraînement,
ce qui n'est pas toujours
évident avec la présence
des péniches.
C'est sans doute un peu
pour cette raison qu'An-
toine Sy aimerait donner
un gros coup d'accéléra-
teur à sa carrière, avant
de débarquer dans un
autre univers en inté-
grant la catégorie se-
niors. « Mon ambition
cette année, qui sera
aussi ma dernière dans la

catégorie juniors, est de
franchir un cap et d'entrer
dans un collectif national.
Parce qu'en seniors, le ni-
veau est tellement
fort… » C'est pour cette
raison qu'Antoine Sy a
bien ciblé les objectifs de
sa saison.
Spécialiste du deux sans
barreur, un bateau qu'il
mène, lui le spécialiste
de la pointe, de mains de
maître depuis quatre ans
avec le même coéqui-
pier, Matthieu Boddaert,
Antoine Sy travaille d'ar-
rache-pied sa prépara-
tion foncière afin d'être
présent dès les premiè-
res compétitions du prin-
temps. Son premier
grand rendez-vous est
pour la mi-mars avec la
participation à la Tête de
rivière interrégionale qui
aura lieu à Toul. Avant,
quinze jours plus tard, de
tenter de décrocher sa sé-
lection pour les cham-
pionnats de France ju-
niors de bateaux courts
lors des championnats
de zone nord-est qui
auront lieu sur le Lac des
Vieilles Forges.
Conscient d'être dans
une année charnière, An-
toine Sy ne rêve pas
moins de JO. « Comme
tout sportif, c'est un objec-
tif, mais à très long
terme. » D'ici là, il y a en-
core du travail…

Claude MARCHEIX

D ISCRÈTE, Marine Ta-
tinclau l’est assuré-

ment. Réservée même.
Une fois sur le plongeoir,
la Maubeugeoise de 15
ans ne fait pourtant plus
son âge. Et laisse sa ré-
serve de côté. « Plus la
compétition est impor-
tante, plus sa détermina-
tion le sera », glisse ainsi
Maryan Stawski, son en-
traîneur. À Blagnac en
juillet dernier, ses adver-

saires des championnats
de France en grand bassin
ont pu s’en apercevoir. El-
les qui ne l’ont côtoyée
qu’au départ des 50 et
100 m brasse. Car, der-
rière, Marine l’explosive
n’a laissé le soin à per-
sonne d’autre de dicter sa
loi. Résultat : deux titres
nationaux chez les mini-
mes et autant de temps ca-
nons : 33’’89 et 1’15’’97.
« Une bonne surprise », se

contente-t-elle de dire.
Peut-être mais une sur-
prise qui pourrait la mener
loin. Jusqu’à Font-Romeu
pour l ’ instant . À
l’automne dernier, elle a
ainsi participé au stage
des équipes de France. Un
premier contact avec le
haut niveau forcément bé-
néfique. « Elle a fait des
analyses morphologiques,
un point musculaire, pour-
suit son entraîneur. Ça

nous donne des pistes
pour avancer. »
Un objectif ? Les cham-
pionnats d’Europe juniors.
Pour se qualifier, il lui fau-
dra baisser ses chronos de
quelques dixièmes et « cla-
quer » un temps aux pro-
chains championnats de
France. Mais, pour Ma-
rine, rien d’impossible.
« Si elle réalise ses "perfs"
du mois de juin en fin d’an-
née, alors elle est dans les
temps. Actuellement, elle
l’est », constate Maryan
Stawski.
De là à nager sur les traces
des Manaudou, Metella
ou Figuès, c’est encore
une autre histoire. En
brasse, elle a pourtant un
vrai coup à jouer. Dans les
4x100 mètres français,
n’est-ce pas la nage qui
fait défaut ? Celle dont le
record de France (NDLR :
1’10’’14) ne se situe même
pas au niveau d’une finale
mondiale. Au-delà de ces
perspectives prometteu-
ses, l’avantage d’une bras-
seuse se situe dans la par-
ticularité de la nage
qu’elle pratique. Une ca-
ractéristique qui ouvre
d’autres horizons : celui
du 4 nages notamment.
Sa progression en crawl
est constante, le dos ne lui
pose guère de problèmes,
il lui reste donc à apprivoi-
ser le papillon. Et d’éclore
un peu plus encore.

Ch.-O. BOURGEOT

– Né le 20 août 1988 à Cam-
brai.
– Club : ASE Douai.
– Palmarès : médaille de
bronze aux championnats
de France en 2 sans bar-
reur (2003), catégorie ca-
dets ; huitième au crité-
rium national de sprint se-
niors en 4 sans barreur
(2005), catégorie seniors.

– Née le 27 septembre
1990, à Maubeuge.
– Club : US Maubeuge.
– Palmarès : Championne
de France minimes, sur
50 m et 100 m brasse
(2005).
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« Franchir un cap dès cette année »

Quand la discrète devient explosive

 
S O I X A N T E E S P O I R S P O U R 2 0 1 2

  Antoine Sy

AVIRON

NATATION


